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La gestation fut longue, mais le
bébé arrive ! Ingénieurs et

intégrateurs Web terminent la
rénovation de fond en comble du site
www.rsr.ch, qui sera mis en ligne dêici
quelques semaines.
Si la "mécanique" du site va changer,
cêest surtout le renouvellement
complet de lêorganisation et de la
mise en valeur des contenus, de
lêergonomie et du graphisme qui
intéressera lêutilisateur. ´ Nous allons

mettre le son au c�ur du site »,
explique Antoine Zorzi, responsable
de lêédition multimédia de la Radio
Télévision Suisse (RTS), et chef de
projet du nouveau site. ´ Nous avons

ainsi développé un "player" à partir

duquel lêutilisateur pourra non

seulement consommer facilement

toute lêoffre audio de la RSR, mais qui

lui permettra également de "faire son

marché", à partir de lêété 2010. » Cet
interface réunira en effet la sélection
de lêauditeur-internaute, quêil pourra
conserver et modifier dêune visite à
lêautre. Cerise sur le gâteau, lêintro-
duction du retour arrière ("timeshift")
sur une heure pour le direct, qui
permet dêécouter le début dêune
émission même si on lêa manqué.
´ Une autre priorité que nous respec-

terons est la mise en valeur de nos

contenus musicaux ».

Une logique thématique
La navigation du site proposera 
un onglet où lêessentiel de lêoffre
musicale des programmes RSR
sera regroupé, filtré par chaînes 
et par émissions, avec les listes 
de diffusions, et les possibilités 
de retrouver un titre diffusé.
On pourra toujours accéder à
chacune des émissions des quatre

chaînes RSR, mais un effort sera fait
pour offrir également leurs contenus
selon une logique thématique, 
de manière à retenir les visiteurs qui
ne connaissent pas forcément les
grilles des programmes. Lêimage,
enfin, va tenir une place accrue sur 
le site, notamment dans les nouvelles
vitrines. Des projets en cours visent 
à développer la production propre
dêimages fixes, animées dans 
un second temps. 
Les sites Internet radio et télévision 
de la RTS partageront désormais 
les mêmes systèmes de gestion 
et de publication des contenus, et
prévoient de multiplier les échanges
de contenus multimédias. Pour 
la radio, cela signifie notamment
lêaccès à des contenus vidéo qui
permettront dêenrichir ses contenus.

Doron Allalouf, RSR

Zoom

Le 20 mars dernier, Journée internationale de la
Francophonie, et tout au long de l’année 2010, l’OIF
(Organisation internationale de la Francophonie) fête
son 40e anniversaire. Quarante ans en tant  qu’insti-
tution et, aujourd’hui, 200 millions de locuteurs dans
le monde. 
En France, cet anniversaire a bénéficié d’un lustre
particulier, avec une grande fête à l’Hôtel de ville 
de Paris et une réception à l’Élysée, à l’invitation 
du Président de la République. En attendant, 
dans quelques mois, l’inauguration de la Maison de 
la Francophonie, dans le VIIe arrondissement de Paris.
Dans le registre qui est le leur, toutes les Radios
Francophones Publiques ont apporté leur pierre 
sous diverses formes, en diffusant notamment 
des chansons 100 % francophones.
Une banque de données sonores a été créée en
partenariat avec l’Ina (Institut national de l’audio-
visuel) pour que les chaînes puissent y prélever
quelques pépites: extraits de films, de poésies,
d’émissions de France, du Canada, de Belgique, 
de Suisse ou des pays du sud… Autant de voyages 
au cœur de la langue, de ses accents, de ses expres -
sions... qui ont habillé les antennes tout au long de 
la journée. Sur France Inter ces “pépites sonores” ont
ponctué notamment « Les Saventuriers » de Fabienne
Chauvière, avec la linguiste Henriette Walter, la Cellule
de dégrisement de Philippe Colin, ou encore un CO 2
mon amour très poétique signé Denis Cheyssoux, 
La prochaine fois je vous le chanterai, de Philippe
Meyer,sans oublier, bien sûr, la Librairie francophone. 
Le réseau France Bleu, pour sa part, a fait gagner 
à ses auditeurs, dès le début du mois, 40 albums 
de leurs artistes préférés: 40 albums pour célébrer 
40 ans de francophonie.
/Annette Ardisson, Radio France

« Vivez la Francophonie »

Un peu de patience pour le nouveau
site Web RSR
� Le lancement du nouveau site Internet RSR, d�abord
prévu fin mars, a été reporté de quelques semaines et,
contrairement à ce que nous indiquions par erreur dans 
un premier tirage de Micro 4 d�avril, le lancement se fera fin
avril ou courant mai.
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Les Tambours de Brazzaville sur le
parvis de l’Hôtel de ville à Paris.

À l’Hôtel de ville, l’humoriste 
québécois d’origine sénégalaise,

Boucar Diouf, en compagnie de 
Claude Sérillon, maître de cérémonie.
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Le chanteur haïtien
Bélo dans les salons
de l’Hôtel de ville.



INFORMATION
> RADIO-CANADA-Naissance prochaine d’un
module “Science”. Le regroupement des journa-
listes scientifiques de la radio, de la télé et du Web, en
décembre, a permis de franchir une étape cruciale
vers la création d’un module “Science”. La proximité
des équipes, jusque-là installées à des étages distincts,
facilite les échanges et la réalisation de projets communs.
La science connaît déjà beaucoup de succès à la radio,
avec Les années lumière (Première Chaîne) et à la télé
avec Découverte. Avec le module Science, Radio-Canada
renouvelle sa fidélité au journalisme scientifique,
intimement lié à l’histoire du diffuseur public. Un
objectif particulier du module sera de travailler en
tandem avec la future salle de rédaction radio-télé-Web
qui sera aménagée en mai. Un deuxième objectif sera
d’enrichir le contenu scientifique du site Internet pour
s’adapter aux habitudes d’information du public.

MUSIQUE
> RTBF-Classic 21 propose la nuit reggae le 3 avril
de 22 h à 4 h. Éric Laforge emmènera les auditeurs
dans un voyage musical à travers l’histoire du reggae
et du ska. De nombreux artistes ont répondu à l’invi-
tation lancée par Classic 21, leur proposant de créer 
ou de reprendre un morceau de reggae, à leur sauce.
Parmi ceux-ci : Atomique Deluxe, Jacques Stotzem,
Common Fates, Milan et Laloy ou encore Panache
Culture. Sont aussi prévues des interviews des figures
de proue du mouvement roots telles qu’Al Anderson et
Ziggy Marley (respectivement guitariste et fils de Bob
Marley) ou encore les Jamaïcains des Skatalites.

FEUILLETON
> RTBF-La Première diffuse un feuilleton sur
l’histoire de la dynastie Empain, une des grandes
familles d’industriels de Belgique, du 12 au 16 avril. Un
de ses représentants les plus connus est Louis Empain
qui construisit en 1930 une villa de type art déco,
véritable trésor architectural, qui va rouvrir ses portes
le 23 avril après une rénovation en profondeur. Un autre
nom connu est Edouard-Jean Empain qui, en 1978, à
Paris, avait fait l’objet d’un spectaculaire enlèvement.

SALON
> RSR-Salon du livre de Genève. Du 28 avril au
2 mai, la RTS avec ses 4 chaînes radio et ses deux
canaux télévision s’ancrera au Salon International du
Livre et de la Presse. Émissions de radio et de télévision
vont s’enchaîner pratiquement sans interruption. Le
Salon est également l’occasion de remettre Le Prix TSR
Littérature Ados – Lire Délire et le Prix des Auditeurs
RSR. Le premier, remis par de jeunes lecteurs, fait
l’objet d’une série d’émissions d’incitation à la lecture
et d’initiation aux médias auprès des ados tandis que le
second valorise les talents littéraires de notre pays.

C’est un peu comme le jeu des
différences. À première vue,

rien ne change. Des studios, des
micros, une lumière rouge qui
s’allume et des journaux, avec
différents sujets à traiter. Que ce
soit au Canada, en Suisse, en
Belgique ou en France, exercer le
métier de journaliste radio, c’est
« la même job », comme on dit à
Montréal.
Mais l’habit ne fait pas le moine.
Pour des questions de
vocabulaire, déjà… «  Quoi ? Un

topo ? ».
À peine arrivé à Montréal, je me
rends compte que l’enrobé n’a pas
la même célébrité qu’à Radio
France. Pourtant, c’est la même
chose. À ceci près, que les sons
(les clips) sont beaucoup plus
courts dans les topos canadiens
que les enros français. Surpris
mais prévenu quant au lexique, je
ne laisserai pas trans pa raître le
même étonnement, quelques
mois plus tard, en entendant qu’à
Bruxelles, on me demande un
billet monté pour la matinale. La
matinale, justement, est assez
différente d’un pays à l’autre. Par
exemple, en Suisse, pas de journal
à 8 heures, mais un débat avec
des invités, pour lequel j’ai
travaillé : le Grand 8. Une autre
façon de traiter l’actualité, de
façon thématisée. Aussi étrange
que cela puisse paraître, pour un
français, il faut également
composer avec la langue. Que ce

soit au Canada, en Suisse ou en
Belgique, le français n’est pas la
seule langue officielle. Il suffit de
voir la kyrielle de journaux
anglophones au Canada, alémani -
ques en Suisse et flamands en
Belgique. Du coup, cela renforce
l’identité francophone de la radio. 

Le sport, un laboratoire
intéressant…
Et, même, si cela n’est pas
automa tique, on privilégie le son
en français. C’est particulièrement
vrai en sport. Je me posais
toujours la question, à la fin d’un
match, au moment des
interviews : « quel joueur est

franco ? ». Le sport, c’est aussi un
laboratoire intéressant. À Radio-
Canada – qui abrite sous son toit
radio, télévision et Internet – les
trois médias sont mêlés dans le
même service. Ainsi, on peut être
journaliste radio et Web, faire des
topos télé tout en étant
journaliste radio. Ou tout
simplement partir ensemble sur le
terrain avec un journaliste télé.
C’est le cas à la RTBF. Au service
société, où j’étais affecté, nous
travaillions aux côtés des journa-
listes de télévision, mais chacun
pour son média. Un modèle que la
Suisse vient d’adopter : lors de
mon passage à Lausanne, la RSR
était en pleine mutation… Et la
nouvelle entité s’appelle
désormais la RTS.

Xavier Monferran, Radio France
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//Enligne
RADIO FRANCE • Lancement du site
www.bleumaine.com. La nouvelle radio, installée
dans la ville du Mans, ne commencera ses émissions
que le 1er juin, mais d’ores et déjà, les internautes
peuvent trouver sur son site services et informations
pratiques tels que l’agenda culturel ou le “bottin de la
Sarthe”, qui permettent de repérer en un clic tous les
événements du département et d’accéder aux liens
utiles. www.bleumaine.com permet aussi, grâce à
une galerie d’images, de suivre l’avancée des travaux.
RADIO-CANADA • En audition avec Simon est la
première websérie originale à être lancée en exclusivité
sur TOU.TV, la webtélé sur demande de Radio-Canada.
Des comédiens de renom passent une audition devant
un réalisateur manipulateur et arrogant. Les vingt
capsules, dévoilées au rythme de deux par semaine,
seront disponibles pendant un an. www.tou.tv

LES RFP

Bourse Payot 
des jeunes journalistes

Une expérience irremplaçable!
■ Avant la désignation le 16 avril du lauréat 2010, 
le Français Xavier Monferran, boursier 2009, livre son
témoignage. Il a fait le tour des Radios Francophones
Publiques avant de revenir à Radio France. L’occasion
pour lui d’observer les différentes façons de travailler.

EN BREF

Radio-Canada vient de lancer un Centre
de presse numérique qui va renforcer sa
marque dans l’univers virtuel. Le centre
permet aux journalistes et aux blogueurs
accrédités d’écouter ou de visionner les
émissions en avant-première et de
trouver les dossiers de presse qui y sont
associés. Un comité éditorial se réunit
chaque semaine pour choisir le contenu
à promouvoir sur les plateformes radio,
télé et Internet. Une autre équipe intègre
sur le site les extraits sonores et vidéo,

les textes et les photos. Chaque abonné
du centre est ensuite avisé des
nouveautés qu’il peut consulter en ligne.
Ce fonctionnement permet de réduire 
au minimum l’envoi de copies de DVD,
de pochettes de presse et d’autres
articles promotionnels. Le contenu
virtuel est particulièrement utile pour 
les médias régionaux, qui ne peuvent
pas toujours dépêcher des journalistes
aux conférences de presse données 
à Montréal.

NOUVEAU
RADIO-CANADA • Création d’un centre de presse numérique
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Xavier Monferran : « Que ce soit au
Canada, en Suisse, en Belgique ou
en France, exercer le métier de jour-
naliste radio, c’est “le même job”. »
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JACQUES AUGER, À PROPOS DE LA COMMISSION 
INFORMATION DES RADIOS-FRANCOPHONES PUBLIQUES

■ Jacques Auger a présidé à Gstaad, en mars, sa
dernière assemblée de la commission Information des
RFP. Fin mai, il prend sa retraite de Radio-Canada, après
une carrière de 32 ans.
■ Vous dirigez la commission Information depuis 2008, de quoi
êtes-vous le plus satisfait ?
C’est sans doute du projet Huis-clos sur le Net, que nous avons réalisé
en février. C’est probablement le projet le plus difficile que nous ayons
réalisé, mais c’est aussi le plus rassembleur et celui qui a eu le plus de
retentissement pour les RFP. C’est valorisant de partir dans ce contexte.
■ Quelle a été la clé de ce succès ?
C’est vraiment le travail en commun des quatre partenaires. 
On était tous sur la même longueur d’ondes. On y a mis beaucoup
d’énergie et on a choisi, dans chacune de nos radios, des journalistes
jeunes et talentueux, ce qui nous a donné un « casting » idéal. 
C’est un enseignement pour l’avenir : en information, les radios 
francophones sont capables de réaliser de grandes choses.
■ Quel est le prochain grand défi de la commission Information ?
Grisés par le succès, on est naturellement portés à vouloir répéter 
une expérience aussi riche que le Huis-clos. Mais il ne faut pas s’enferrer
dans une logique qui dirait qu’un succès de production doit s’accom-
pagner à tout prix d’un succès de communication. Mais retenons 
quand même, pour la prochaine fois, que de choisir parmi nos meilleurs
journalistes est un gage de réussite.
■ Est-ce que le Huis clos sur le Net a montré la supériorité 
des médias sociaux sur un média traditionnel comme la radio ?
Cela a plutôt permis de détruire des préjugés de part et d’autre. 
On a appris qu’il y avait de l’information inédite sur les réseaux sociaux.
On a aussi réalisé que c’était un outil de recherche utile. À l’inverse, 
on s’est aussi rendu compte qu’une grosse partie des informations 
qui circulent sur les médias sociaux vient des médias traditionnels.
C’est rassurant pour nous.
■ La convergence radio-télé-Internet est une réalité chez trois 
des quatre partenaires des RFP, la seule exception étant la France,
quel défi cela pose-t-il pour la commission Information ?
On s’adapte déjà à cette réalité en accueillant un représentant 
du secteur multimédia dans chacune de nos rencontres. Et cela 
est utile car la radio se projette déjà beaucoup sur l’Internet. 
Mais on peut travailler dans un contexte d’intégration sans perdre
notre spécificité de média. La radio doit faire sa propre réflexion 
et son propre cheminement.
■ À la veille de quitter la commission Information,
quel souhait formulez-vous pour son avenir ?
Ces quatre dernières années à la commission
[N.D.L.R. : dont deux à la présidence] ont été 
une révélation pour moi. Le monde est petit 
et nos problèmes se ressemblent beaucoup. 
Ce forum international est d’une extrême
importance. D’autant plus pour nous, au Québec,
parce qu’on est isolé des autres francophones. 
On est un peu les Gaulois de l’opération !
■ Votre départ de la commission Information sera
suivi d’un départ de Radio-Canada : qu’est-ce qui va
vous manquer le plus ?
Les gens ! On parle toujours de Radio-Canada 
en utilisant l’expression « la maison ». Je ne sais
pas qui a eu cette idée, mais c’était un trait 
de génie. La maison fait référence à la famille.
C’est ce qui va me manquer : les gens avec 
qui je travaille parfois depuis plus de 20 ans. 
Pour le reste, je vais continuer à consommer
de l’information et à y réfléchir : journaliste 
un jour, journaliste toujours !
Propos recueillis par Luc Simard, Radio-Canada
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« Ce forum international 
est d’une grande importance »

Jacques Auger : « Journaliste
un jour, journaliste toujours. »

NOMINATIONS
Radio France
> Jean-François Delettrez, 54 ans, délégué à l’antenne
et à la musique du réseau FIP. Musicien de formation, il a
débuté comme programmateur à FIP et à France Inter. À
cette époque il collabore à la création d’Élisa, la première
radio thématique numérique dédiée à la chanson française.
En 2007, il est nommé responsable de la numérisation de
la discothèque de Radio France dont il assure l’enrichis-
sement progressif pour répondre aux besoins
transversaux ou spécifiques des antennes du groupe.
> Dominique Bourron, 36 ans, délégué à la musique

du réseau France Bleu. Diplômé du Studio École
de France à Boulogne-Billancourt, il a commencé
sa carrière comme animateur en 1995 dans une
radio privée. Depuis 2008 il était chargé de mission
après du délégué à la musique, responsable de la
mise en place et de la stratégie musicale du réseau.

> Jean-Luc Leray, 54 ans, délégué aux événements
musicaux de France Bleu. Musicien et enseignant,
Jean Luc Leray a fait ses débuts dans les années
quatre-vingt à Radio Mayenne (aujourd’hui France
Bleu Mayenne). Il a travaillé ensuite à France
Musique et France Culture avant d’être nommé en
1999 responsable de l’antenne de FIP, où il lance
le premier des concerts “Live à FIP”.

PRIX
> RADIO FRANCE-Quentin Dickinson reçoit le Prix
Richelieu. Quentin Dickinson, correspondant de Radio
France à Bruxelles, a reçu le 27 mars dernier, des
mains d’Angelo Rinaldi de l’Académie française,
le prix Richelieu. Une cérémonie qui avait lieu 

sous la coupole de l’Institut de France ! Ce prix vient
récompenser la défense de la langue française, cause
ardemment défendue dans les sphères de l’Union
Européenne par notre confrère. L’an dernier, Quentin
Dickinson avait reçu le « Prix de l’initiative
européenne », décerné par le Parlement Européen.
> RTBF-Le Prix Première a été décerné à Liliana
Lazar en mars dernier. Son roman "Terre des affranchis" a

été choisi par un jury d’auditeurs de La Première, parmi
une sélection de 20 premiers romans francophones.
D’origine roumaine, Liliana Lazar vit actuellement en
France. Son roman emmène le lecteur dans un monde
traversé par la violence de l’Histoire et par la magie
des contes et légendes. Sur les traces d’un
personnage en quête de rédemption dans la

Roumanie de Ceausescu, elle réussit un brillant mélange
des genres.
WEB RADIO
> RADIO-CANADA-Espace monde, la dernière née
d’Espace musique, après Espace classique et Espace
jazz. Espace monde est la nouvelle Web radio de Radio-
Canada dédiée aux musiques du monde. Elle s’adresse
tant aux néophytes qu’aux adeptes et aux fins
connaisseurs. L’internaute peut choisir parmi plus de
10000 pièces et personnaliser son écoute par pays et par
genre. Il peut aussi choisir entre trois ambiances: corps,
cœur et âme, selon qu’il préfère les balades, la musique
plus introspective ou la musique qui bouge. Un lien attaché
à la console audio mène en outre à un blog d’experts.
BLOG
> RSR-Le blog musique RSR. Les programmateurs
musicaux de la RSR se retrouvent désormais autour d’un
blog. Son objectif est de mettre à portée des auditeurs le
travail de sélection et de défrichage qu’ils effectuent au
quotidien. C’est aussi un lieu d’échange des connaissances
multiples et variées de passionnés - producteurs,
animateurs, documentalistes - qui, à la RSR, ont un lien
direct et étroit avec la musique. Objectif: l’éclairage, le
"repérage" d’artistes avec un renouvellement fréquent des
articles. Le blog n’est pas dédié à un style musical précis, 
à l’image de la musique diffusée sur les radios de la RSR.
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//Agenda
RSR • 9 AU 23 AVRIL > Le Cully Jazz Festival.
• DU 15 AU 21 AVRIL > Festival Visions du Réel.
Radio-Canada • 4 AVRIL > Que représente Dieu pour
vous ? Une émission spéciale pour le dimanche de Pâques,
conçue par Eugénie Francoeur. (Première Chaîne, de 15 h à 16 h).
• 7 AVRIL > Bar des sciences des Années lumière à
Rouyn-Noranda: « L’exploitation minière peut-elle être
écologique? ». Enregistrement public en présence de
représentants de l’industrie et d’écologistes. Diffusion :
Première Chaîne, dimanche 11 avril à midi.
LES RFP • 15 AVRIL > Grand Prix des Radios Francophones
Publiques. Date limite d’envoi des émissions sélectionnées
au Secrétariat général. Les concurrents postulent cette année
au titre de “meilleure émission musicale édito rialisée” dans
deux formats : court (séquence ou sujet indé pendant de moins
de six minutes) ou long. Tous les genres sont admis
(documentaire, fiction, feuilleton, interview…) et toutes les
chaînes sont concernées. Chaque société a choisi en mars deux
“champions” (au maximum) pour la représenter, dans chaque
catégorie. Le Grand Prix est doté de 4000 € par catégorie.
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C’Top, la Web radio pour enfants
de 8 à 13 ans, a lancé les

BiblioClubs C’Top. Les bons livres
pour enfants existent mais il faut
qu’ils soient lus ! Pour que les
enfants les dévorent, il faut des
passeurs de mots… Depuis
mars 2010, les Bibliothèques
publiques de la Communauté
française de Belgique et la RTBF se
sont associées pour jouer ce rôle 
à fond et promouvoir la littérature
auprès du jeune public. Concrè-
tement, le comité de lecture 
d’une bibliothèque participante,
rebaptisé BiblioClub C’Top pour
l’occasion, est mis à l’honneur
chaque mois. Ce club de lecture
propose aux enfants une sélection
de quatre à cinq livres dans trois
catégories d’âge différentes 
(8-10 ans, 11-13 ans et jeunes

ados) dont un “grand classique” 
de la littérature jeunesse. 
Les livres sélectionnés sont mis 
en lecture durant un mois. 
À l’issue du mois de lecture, C’Top

enregistre plusieurs séquences
dans lesquelles les jeunes lecteurs
partagent leurs avis.
Les séquences sont ensuite
diffusées sur la Web radio 
et mises en ligne sur le site C’Top , 
à raison d’une séquence 
par semaine. L’ensemble des
sélections de la saison représente
un total d’environ trois catégories,
soit une douzaine de livres par
catégorie. Ces livres constitueront
la sélection des livres de l’été,
ceux qu’il faut emporter 
dans ses bagages de vacances.
www.rtbf.be/ctop/

Bénédicte van Moortel, RTBF

C’TOP, une Web radio qui donne
envie de lire aux enfants
■ Via les Biblioclubs C’Top, clubs de lecture efficaces,
C’Top propose chaque mois une sélection de livres pour
les enfants et enregistre leurs commentaires et avis…

RTBF

COMPILATION
RSR • Publication de CD de musiciens suisses

La RSR publie régulièrement des CD de
compilations d’artistes suisses, dans le cadre
de sa politique de promotion de musiciens qui
passent sur ses antennes. L’intérêt est double.
Ces CD servent de carte de visite pour ces
artistes, que la RSR aide à sortir d’un marché
trop petit. D’autre part, il s’agit d’une sélection

réfléchie de ce qui est diffusé sur les antennes. Ces
disques sont distribués auprès des professionnels de
la musique : managers, producteurs, tourneurs,
festivals, ils sont remis aux programmateurs de radios
étrangères de service public, etc. Les trois dernières
compilations réunissent des groupes de filles dans
"Les Belles Suisses", Sonic Switzerland, chanté en
anglais et "Option Musique aime… les talents
suisses", réunis à l’occasion des 15 ans de la chaîne.

RTBF

José van Dam au cœur 
de la musique
Voici l’intitulé d’un beau feuilleton dédié à
José Van Dam, retraçant son parcours avant

ses adieux à la scène, au mois de mai 2010. En
exclusivité, le célèbre chanteur d’opéra belge a confié
à La Première ses souvenirs et des enregistrements
rares de ses débuts dans le monde de la musique. Le
feuilleton parcourt les étapes importantes de sa vie
et de sa carrière en commençant par son enfance : né
en 1940 dans une famille mélomane, José van Dam a
été bercé par la musique dès son plus jeune âge.
Après sa sortie du Conservatoire à 19 ans, le feuilleton
suit les pérégrinations du chanteur, d’abord à l’Opéra
de Paris, ensuite Genève, Berlin, sa rencontre avec
Von Karajan et ses débuts au festival de Salzbourg.
José van Dam parle de ses rôles les plus marquants et
l’on découvre qu’un baryton-basse, c’est une voix
mais c’est aussi un homme et un comédien qui
chante. Enfin, il s’agira de l’art de transmettre… et de
l’enseignement d’un art, avant de clôturer par une
évocation de la carrière de José van Dam à La Monnaie
et de ses adieux à Bruxelles, avec une interprétation
du Don Quichotte de Jules Massenet. À suivre, du 5 au
16 avril, sur La Première. /B. V.M. RTBF

Fin mars, une série de reportages 
de la Première Chaîne a levé le voile
sur les ambitions de la Chine en
Afrique. La série nous apprend que 
la croissance économique chinoise
s’appuie solidement sur le continent
africain. Le reporter Sylvain
Desjardins s’est rendu au Togo 
et au Gabon. La Chine s’intéresse 
au Togo à cause de son port de mer,
qui permet d’acheminer les
importations chinoises jusqu’au
Burkina Faso et au Mali. Le Gabon,
pour sa part, est convoité parce 
qu’il regorge de ressources
naturelles, en particulier du pétrole 
et du minerai.
Au fil de ses rencontres avec de
simples citoyens, des gens d’affaires
et des dirigeants des communautés
africaines et chinoises, le reporter
jauge à quel point les Africains
profitent de cette relation.
Pour écouter la série Le grand jeu
chinois en Afrique :
www.radio-canada.ca/chine-afrique

A L’HONNEUR
RADIO-CANADA • Le Grand jeu chinois en Afrique

Au fil de ses rencontres, Sylvain 
Desjardins a rencontré des citoyens, 
des gens d’affaire et des dirigeants 
des communautés africaines et chinoises.
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